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/--D 860 ARGENTINE: LE PRIX NOBEL DE LA PAIX ------- —
CONTRE LE "DOCUMENT FINAL"

Dès sa publication, le 28 avril 1983, le "Document fi­
nal de la Junte militaire sur la guerre contre la subver­
sion et le terrorisme" (cf. DIAL D 857) a fait l1objet 
d ’un rejet total de la part des différentes associations 
argentines de défense des droits de l’homme.

En déclarant officiellement morts les "disparus" du 
pays et en rejetant la responsabilité d ?une telle"bavure" 
sur le gouvernement d ’Isabelita Perôn, les militaires 
argentins pensent avoir crevé l’abcès une fois pour tou­
tes. Reste cependant la question des cadavres que les fa­
milles de disparus sont en droit de réclamer, et dont 
certains ont déjà été retrouvés (cf. DIAL D 8l4). Se pose 
également la question du procès en justice des militaires 
impliqués dans des disparitions, tel le célèbre capitaine 
Astiz présent lors de la disparition des deux religieuses 
françaises et de quinze parents de disparus en décembre
1977.

C ’est dans ce cadre qu’Adolfo Pêrez Esquivel, prix No­
bel de la paix, situe son jeûne public commencé à l’occa­
sion de la semaine internationale des détenus-disparus.

V.-----------------------------------------  ‘Note DIAL -----

LES RAISONS D'UN JEUNE

Jeûne et prière
"Tu ne tueras pas,
ni par la faim ni par les balles"

A l’occasion de la Semaine internationale des détenus-disparus, nous 
Voulons faire un geste qui soit un témoignage et qui reflète les angoisses 
et 1 es espoirs de notre peuple.

NOUS JEUNONS ET NOUS PRIONS POUR LE DROIT DE NOTRE PEUPLE A LA VIE,
AU PAIN ET A LA LIBERTE.
Nous voulons aussi exprimer notre refus et notre protestation à la suite 

du document officiel sur la répression et de la loi d ’auto-amnistie qu’on 
prétend édicter. Nous lançons un appel à la réflexion et à la solidarité du 
peuple argentin pour qu’il s ’engage dans la défense des droits de l’homme 
et des peuples, comme principe et fondement de la démocratie que nous aspi­
rons à construire.

NOUS FAISONS NOTRE LE COMMANDEMENT BIBLIQUE "TU NE TUERAS PAS"... NI 
PAR LA FAIM NI PAR LES BALLES.
C ’est pourquoi nous sommes solidaires de ceux qui ont perdu un être cher 

par tout type de violence, et nous nous unissons à leurs souffrances. Notre
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peuple est victime de l’injustice de la répression, telle qu’elle s ’est 
manifestée à travers la technique des arrestations et des disparitions 
forcées de personnes, et par le moyen d ’un appareil répressif toujours en 
place.

AUSSI CRIONS-NOUS: ASSEZ DE REPRESSION CAR TU NE TUERAS PAS LA VIE NI 
L ’ ESPOIRl
Notre peuple est également victime d ’une pplitique antinationale et 

antipopulaire qui l’a plongé dans la famine, la dénutrition et le chômage. 
Ce sont là des façons de tuer la vie et l’espoir. Aussi lançons-nous un 
appel pour qu’il n ’y ait plus ni faim ni chômage.

NOUS CROYONS FERMEMENT,QUE LA VÉRITÉ ET LA JUSTICE PEUVENT SEULES 
APPORTER LA PAIX ET LA RÉCONCILIATION

Comme chrétiens nous croyons en la force du jeûne et de la prière, car 
se sont des gestes de fermeté et de résistance qui en appellent à la cons­
cience des oppresseurs.

NOTRE PEUPLE A FAIM ET SOIF DE JUSTICE 
Nous jeûnons et nous prions également :

- parce que les détenus-disparus ne sont toujours pas réapparus vivants;
- parce que les prisonniers pour raisons politiques ou professionnelles 
n ’ont pas été remis en liberté;
- parce que les enfants disparus et ceux nés en captivité n ’ont pas été 
rendus à leurs familles;
- parce que la levée définitive de l’état de siège, en prévision des élec­
tions, n ’a pas encore été décrétée;
- parce que l’appareil répressif n ’a pas encore jusqu’alors été démantelé; 
il continue à fonctionner en toute impunité; son modèle est exporté vers 
d ’autres pays latino-américains;
- parce que 11 instruction judiciaire, le jugement et le châtiment des res­
ponsables de tous ces crimes de lèse-humanité sont des mesures à prendre 
d ’urgence;
- parce que la faim et le chômage touchent l’ensemble du peuple;
- parce que la médiation papale dans le différend avec le Chili n ’a pas 
encore été acceptée, en vue de sceller définitivement la paix avec le peu­
ple-frère du Chili et de mettre un terme à la course aux armements entre 
les deux gouvernements.

Nous invitons le peuple argentin à exprimer sa solidarité en nous accom­
pagnant da|is ce jeûne et cette prière soit individuellement soit communau- 
tairement.

Nous lançons un appel à tous les hommes de bonne volonté, croyants et 
non croyants, pour qu’ils manifestent publiquement ou personnellement leur 
solidarité avec ces propositions par des gestes appropriés.

Buenos-Aires, le 10 mai 1983
Adolfo Pêrez Esquivel Leonardo Pêrez Esquivel
Prix Nobel de la paix coordinateur national du
Coordinateur général du Service paix et justice 
Service paix et justice
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